
1 
 

ALLOCUTION 

 

Par : 
L’UA SAFGRAD, au nom de  

Dr Godfrey BAHIIGWA, Directeur du 

Département de l’Economie Rurale et 

Agriculture (DERA) à l’occasion de 

l’inauguration officielle de l’Insectarium de 

Bobo Dioulasso (IBD). 

 

 

(Allocution lue le Vendredi 17 février 2017 

Par M. Youssoupha MBENGUE, UA SAFGRAD, Ouagadougou, 

Burkina Faso) 
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(LES ADRESSES) 
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DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

 

J’ai le grand honneur et l’infini privilège de venir ici dans la ville de Sya 

représenter la Commission de l’Union Africaine à cette cérémonie pleine de 

promesse que constitue l’inauguration de l’Insectarium, dernier cri, implante 

ici à Bobo-Dioulasso au Burkina Faso. 

 

En cette occasion mémorable, Permettez-moi, avant tout, de transmettre les 

chaleureuses salutations et félicitations à l’endroit du Gouvernement et du 

Peuple de la République de Burkina Faso, de la part de la Présidente 

sortante de la Commission de l’Union Africaine, Son Excellence Dr 

Nkosazana Dlamini-Zuma ainsi que celles de la Commissaire sortante du 

Département de l’Economie Rurale et de l’Agriculture, Son Excellence Mme 

Tumusiime Rhoda Peace. 

Comme vous le savez sans doute, la Conférence au sommet des Chefs 

d’Etat et de Gouvernement de l’Union Africaine (UA) qui s’est achevée 

récemment à Addis-Abeba en Ethiopie a procédé à l’élection d’une nouvelle 

Commission de l’UA. 

 

DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

L’histoire de l’Insectarium de Bobo-Dioulasso (IBD), dont nous procédons à 

l’inauguration en cette matinée de vendredi 17 février 2017, remonte il y a 

plus d’une quinzaine d’années quand nos Chefs d’Etat et de Gouvernement 

ont pris la décision historique de prendre le taureau par les cornes en faisant 

face au défi que représentent la mouche tsétsé et la trypanosomiase 

(communément appelée maladie du sommeil) qui hélas n’a que trop 

contribué à l’aggravation de la pauvreté et du sous-développement au 

niveau de l’Afrique subsaharienne ou sévit cet insecte nuisible et dangereux. 

Sous la pression des communautés à la base, leur demandant d’agir contre 

la mouche tsétsé, et se rendant compte que les solutions nationales 
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individuelles étaient inopérantes, les dirigeants Africains en sont venus à la 

conclusion que la mouche tsétsé devait être combattue a une échelle 

continentale. C’est sur la base de cette décision que la Commission de l’U.A. 

a pris contact avec la Banque Africaine de Développement (BAD) en 2002 

pour solliciter un concours financier pour le compte des pays affectés à 

propos d’un projet interétatique pour la création d’espaces débarrassés de 

la maladie tsétsé en Afrique occidentale et orientale. 

La technique de l’insecte stérilisé, qui a largement fait ses preuves dans 

l’éradication de la mouche tsétsé, a été identifiée comme domaine prioritaire 

d’investissement croissant par les Pouvoirs publics et les partenaires 

ressources. C’est dans ce cadre que deux insectariums ont été envisagées 

dès la conception du projet interétatique, dont un en Ethiopie pour les 

besoins de l’Afrique de l’Est, et un autre ici même au Burkina Faso pour 

servir l’Afrique de l’Ouest et du Centre. 

 

DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

 

A cette étape de mon allocution, permettez-moi d’exprimer toute la gratitude 

de la Commission de l’U.A. à l’endroit du Gouvernement et du Peuple 

burkinabè, mais aussi à la BAD pour le financement et, enfin, à l’Agence 

Internationale de l’Energie Atomique (AIEA) pour avoir fourni toute 

l’assistance technique requise conformément à son expertise et à son 

mandat.  

L’AIEA a été la championne des cas de réussites similaires dans la lutte pour 

l’éradication et l’élimination de la mouche tsétsé à Zanzibar et plus 

récemment (plus proche de nous aussi…) au Sénégal. Elle continue de 

renforcer les capacités nationales des pays en collaboration avec d’autres 

partenaires, notamment la FAO dans le cadre de la lutte contre la mouche 

tsétsé. 
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DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

Je voudrais saisir cette opportunité pour souligner le soutien continu de la 

Commission de l’U.A. au Burkina Faso, y compris au niveau du secteur 

agricole. 

Je voudrais simplement rappeler la construction d’un autre insectarium au 

niveau de Bobo-Dioulasso, à quelques jets de pierre d’ici, plus précisément 

à Fara Koba.  

Cet insectarium acquis avec la facilitation de l’UA SAFGRAD, en partenariat 

avec la BAD et l’IITA, participe à la lutte biologique contre les insectes 

ravageurs de fruits comme la mangue, selon le même principe que l’IBD 

contre la mouche tsétsé. 

 

DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

Pour sa part, la Commission de l’U.A., à travers le PATTEC, mais aussi l’UA 

SAFGRAD, continuera à jouer pleinement son rôle pour s’assurer que seront 

concrétisés les vœux de nos Chefs d’Etat et de Gouvernent, tels que 

contenus dans leur décision historique. 

Dans l’exécution de son mandat, la Commission de l’U.A. reconnait le 

pouvoir réel de transformation et d’impact des partenariats relativement au 

partage des ressources, de l’expertise, des bénéfices mais également des 

risques. 

 

DISTINGUE(E)S INVITE(E)S, 

MESDAMES ET MESSIEURS, 

Pour conclure, Vous me permettrez une fois de plus de remercier le 

Gouvernent et le Peuple burkinabè pour nous avoir associé à cette 

cérémonie mémorable.  

Je vous remercie de votre aimable attention. 


